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Bien chers Tous, 
 
Merci pour chacun de vos encouragements et 
aussi pour vos remarques qui nous font réfléchir. 
 
Qui n’a pas eu dans sa vie, l’occasion de s’en 
prendre à Dieu ? Comme l’a très justement fait 
remarquer une sœur, dans les commentaires : 
on ne s’en prend jamais aux idoles. J’ajouterais ; 
même si elles ne font pas tomber la pluie 
escomptée… 
 
Que dire à une maman ou un papa, qui veillent 
sur leur enfant mourant, atteint d’un cancer, à 
l’hôpital ? 
 
A la femme qui vient d’être violée par des 
soldats ? 
 
A un père de famille qui perd son épouse dans 
un accident ? 
 
Rien….Nos mots sont trop pauvres. Nous ne 
comprenons pas tout…Nous ne pouvons qu’être 
là, écouter et…prier en silence. 
 
Il n’est aucune réponse « intellectuelle », 
satisfaisante, au « mystère de l’iniquité ». 
 
Le Seigneur nous a créés libres. 
 
Doit-il reprendre la vie à tous ceux qui utilisent 
mal cette liberté ? Nous l’accuserions encore 
d’être…trop interventionniste, surtout s’il s’agit 
d’un être proche. 
 
J’aimerais juste, partager quelques réflexions à 
celles et ceux, qui, en colère contre Dieu, 
voudraient en découdre avec lui, lorsqu’ils le 
verront dans l’au-delà… 
 
Il y a quelques années, lorsque je lisais Job et 
regardais les réponses de Dieu : 
 
Job 38/4 : Où étais-tu quand je fondais la terre? Dis-le, si 
tu as de l’intelligence. 

 
Je me disais qu’Il manquait vraiment de 
compassion devant un homme qui avait tout 
perdu, y compris l’amour de sa femme, et…la 
santé (un ulcère malin sur tout le corps). 
 
Je ne comprenais pas…Le temps a passé…avec 
son lot de souffrances, apparemment injustes, 
ou… du moins, injustifiées, car le Seigneur n’est 
pas injuste. 
 

Il n’y a pas de réponses logiques, face à la 
souffrance ; Il y a juste des « logiques de vie », 
en réponse à cette souffrance. 
 
Deut 30/19 : J’en prends aujourd’hui à témoin contre vous 
le ciel et la terre: j’ai mis devant toi la vie et la mort, la 
bénédiction et la malédiction. Choisis la vie, afin que tu 
vives, toi et ta postérité,… 

 
Là encore je me disais, c’est évident qu’on 
préfère la vie ! 
 
Il ne s’agit pas de « préférer » mais de 
« choisir », ce qui implique une démarche 
volontaire, pour changer concrètement de vie. 
 
Et puis, certains ne veulent rien changer, 
comme…Jonas. 
 
Jonas 4/10 : Dieu dit à Jonas: Fais-tu bien de t’irriter à 
cause du ricin? Il répondit: Je fais bien de m’irriter jusqu’à 
la mort. 

 
Quelles sont donc ces « logiques de vie » ? En 
réponse à la souffrance ? 
 
Dans les personnes qui ont survécu à la Shoah, 
certaines ont choisi : 
 
 De ne pas oublier et de se nourrir de ces souvenirs, 

parfois jusqu’au suicide. 
 

 D’autres, sans oublier (on ne le peut pas…) ont choisi 
de vivre, de construire une famille, de mettre sur pied 
des entreprises maintenant mondialement connues. 

 
Lorsque nous voulons en « découdre » avec 
Dieu, c’est souvent, parce que nous n’avons pas 
encore eu l’occasion de le connaître : 
 

 dans sa Parole, 

 dans l’intimité de notre prière, 

 dans notre vie de tous les jours, ou celle 
de nos proches… 

 
Il nous parle de tellement de façons ! 
 
Nous sommes en colère contre un Dieu, que 
nous ne connaissons pas ou…si peu ! 
 
Puis en avançant, notre orgueil naturel, perd un 
peu de sa superbe. Tout n’est pas aussi simple 
que nous le croyions. 
 
Et nous…Sommes-nous tellement justes avec 
notre entourage, pour envisager de « lui faire la 
leçon » ???... 
 
Si nous sommes tellement contents de nous, en 
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voulant lui montrer : comment gérer le monde, 
poussons notre logique (terriblement humaine) 
jusqu’au bout… 
 
Alors, les personnes qui ne se révolteraient pas 
au milieu de leurs souffrances, parfois de leurs 
persécutions, seraient des êtres inférieurs à 
nous ? Pas aussi intelligents et révoltés que 
nous ? 
 
Non…avec le temps, l’humilité est venue 
et…l’acceptation. Cette souffrance nous a fait 
grandir (nous sommes mieux à même de 
comprendre les autres). Un peu à la fois, le 
Seigneur nous rend TOV, ce mot hébreu ne veut 
pas seulement dire « Bon », mais aussi 
« Complet », comme le précise régulièrement le 
Rav Benchetrit, dans ses messages. 
 
ET, c’est bien beau à regarder, un homme, une 
femme, un enfant devenu « TOV ». ça apaise, ça 
nous fait grandir, réfléchir et c’est bon. 
 
Mat 7/16 : Vous les reconnaîtrez à leurs fruits…. 

 
Il existe même des personnes qui ne disent pas 
précisément croire en Dieu et…lorsqu’on leur 
pose la question : s’ils ne regrettent pas leur 
ancienne vie (avant d’avoir, par exemple, perdu 
l’usage d’un ou plusieurs membres lors d’un 
accident) ; Certains répondent sans hésiter : 
 
 « Non, je ne suis plus du tout le (la) même 
qu’avant. Je m’énervais pour des détails, qui 
n’ont plus du tout la même importance 
aujourd‘hui. L’ordre de mes valeurs a 
changé…Je ne voudrais même pas retourner à 
mon ancienne vie. Je suis mieux comme ça, 
même si, bien sût, je serais heureux de pouvoir 
remarcher » 
 
Qu’est-ce qui est bon, qu’est-ce qui ne l’est pas ? 
 
Nous n’avons pas toujours les éléments en main 
pour trancher. Tout n’est pas aussi simple… 
 
Alors pourquoi ne pas « choisir la vie », tout 
simplement ? Parler à Dieu, lui confier nos 
douleurs, nos frustrations, sans l’accuser pour 
autant de « manquer d’amour » ! 
 
Il est toujours là, discrètement, pour nous aider à 
traverser l’épreuve, lorsque nous lui avons confié 
notre vie ? Nous ne nous en rendons pas 
toujours compte, sur le coup, mais…L’épreuve 
passée, lorsque nous jetons un coup d’œil en 
arrière…Nous voyons… 

 
Pouvons-nous dire avec David : 
 
Ps 51/12-14 : O Dieu ! Crée en moi un coeur pur, 
Renouvelle en moi un esprit bien disposé. 13  Ne me rejette 
pas loin de ta face, Ne me retire pas ton esprit saint. 14 

Rends-moi la joie de ton salut, Et qu’un esprit de bonne 
volonté me soutienne ! 

 
Soyez encouragés et renouvelés. Shalom sur 
vous et tous vos bien-aimés. 
 

Véronique 
 
PS : Il n’y a vraiment pas de hasard avec le 
Seigneur. Après avoir terminé le brouillon de 
cette lettre, je regardais, ce dimanche : 
« Présence protestante » sur la 2. Prenant 
l’émission en cours de route, une dame parlait : 
Laura Nelson et précisait qu’elle avait perdu son 
mari, il y a un an et demi, lors de vacances 
familiales, dans un accident de montagne (je 
crois). Ce qui l’a tenue : La Parole de Dieu. La 
voyant, si sereine et souriante, qui aurait pu 
envisager ce drame vécu ?  
 
Cette émission est en « Replay », un mois après 
le 6 mars. 
 


